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à 20 kilomètres 


arsle- 
De nacés au nord et au sud de Metz par un très large mouvement 
ilia le enveloppant, ne se soient décidés à évacuer la grande cité 


après une résistance de principe.. 


s. C'est qu'en effet au nord-est de 
Thionvilie, dont les derniers défen- | tion de Merzig d'une part et de Sarre- 
i seu sont rendus, la tête de pont| bruck d'autre part, 
| ae Loan dés ger. | SI ta résistance allemande est sériou. 
nières 24 heures { certains élén se au nord de Metz, c'est-à, 
ncés alilés sont parvenus, ce matin,|Kange, elle faibiit i 
À moins de 2 kilomètres de la frontière | l'ouest et au sud de la ville. 
du Reich, dans ce seoteur les Alliés ont occupé Ch 
Maginot, qui fut le théâtr pé 
de la « drôle de guerre », en Fleury et Orny. Le cer 
Au sud de Metz, l'avance amérlk e resserre, Hi oyal ci 
pro. 3 lus qu'à 3 kilomètri 
se pourauit en direction de la Sarre joa, uA E RE PE 
11) Le long de la voie ferrée Metz-| ia population, de 16 à 60 ans, a été ri 
74 Sarrebruek, où les blindés alli quisitionnée pour creus 
RE À proximité de Faulquemont chées 
pian 2) Sur la ligne Château-Salins-Sar- 
umes M resveminenr ou tes avoné-gaeues amari- |En Hollande 
ponr pa he 2 na 
p Sur tout le front qui s'étend de Lu- 
ee Ron sare iyen a pa néville à la Suisse, ies Américains et 
une vers le sud. C'est ainst que dans | | ies Français ont avancé de quelques 
le secteur de Lunéville les alliés | | kilomètres en dépit du mauvals temps, 
pour ont avancé de 3 à 5 kilomètres | | notamment sur la ligne du Doubs, 
ibre, sur un front de 86 kilomètres, Maisy-chouestr-te-fait-s 
en direction de Sarrebourg dont | |sans conteste, la nouvelle 
w ils ne sont plus éloignés que | |clenchée hier par ies Britanniquer dans 
re ' j e sud-es a rès 
=d d'une vingtaine de kilomètres. | | ie Separation d'artillerie, infanti 
F rle alliée, partie à Mhae de Ne o 
gaines sont parvenues au nord de|meert, au sud-est d'Eindhoven, semble 
avoir pour objectif Venloo après avoir, 
Dieuze entre Mohrange et Benestroff. au passage, repris Meljel pour la cin- 
Devant ce double danger, on cam. |quiëme fois 
eds. prend clairement l'abandon de Metz 
par les Allemands, La plus grande pla- A Ja ui AC O nonya omini 
ce fortifiée de l'Europe occidentale ris. 
ith veri KO CRUE CR te ea je 
auss! redoutable que Stalingrad s'ils 
prétendaient s'y maintenir à tout prix. | $"é, dana je disposhiit al 
a y 
£ Vers la Sarre , Bine "à PER 
m 
tré, En somme, les Alliés cherchent à at- 
mey .| Sur le tront de l'Est, dans la boue 
ne) teindre le cours da la Sarre en direc-| Sur Je front de Nhe ae oiia 
3 changement important. L'armée rouge 
progresse au nord-est et au sud-est de 
LISEZ DEMAIN, dans Budapest, mais se heurte à une dé- 
tense acharnée. Eger est cependant 
" j . menacée par l'offensive soviétique, 
14 | ER 17: > [tandis que trois divisions russes ont 
Æ | franchi le: Danube À Vousst de Baja. 
à En, Xeugoslavie et au Monténégro, 
l'aspect de la bataille n'a pas évolut 
se Q Le général de Gaulle, ecrivain targat n" oaia iss ul ont lar 


gement débordé Ri 


par Armand HOOG 
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UNITE des efforts est la 
condition du redressement 
de le France. Cette unité 


Les tours d'ivoire 
ne sera jamais obtenue si 


les différentes forces qu' 


peuvent relever la nation 
dent agir seules, si 
ment dans leur tour d'ivoi 


e pas à la nation, mais vien- 
ne de la nation. 
Le pays est là, confiant, Qu'en 
lui parle, qu'on l'entrain 
a 


La Résistance ausi a tort di 
replier souvent sur el 
, | sais que tout le monde a fai 
la Résistance aujourd'hui... Par la 
pensée, tout au moins. Je sais 
qu'on décerne facilement des br 
vets de civisme à des hommes qui 
ont attendu patiemment que d'au- 


Le gouvernement a derriài 
touta la nation, l'immense mai 
sincèrement, lo reste faute da 
mieux. Mais la nation ne sait pes 
assez ce que veut et ce que faii 


le gouvernement. On aimerait | ros gagnent la victoire dont ils 
qu'un ministre nous dise comment profitent aujourd'huis 

il entend accomplir dans l'écono- | P'an en ait una 
rie française les réformes hardies | qualité chrétienne, la générosité 
guige de pays, comment con. | Qst une qualité rengaine. A côté 
PA 1 aiaa d'ela | 2 trattres qui méritent le sort 


qu'ils nous réservaient, il y a ceux 


bouche autorisée l'attitude que piiga tira ems 


mpte prendre la France à l'égard 
nations grandes et petites, al 
liées et ennemies, ce que repré- 
sente l'armée nouvelle, ce que le 
gouvernement veut faire pour créer 
une communauté impériale sans | 
guello la France ne sers plus une 
grande puissance. On aimerait que 
le général de Gaulle trace devant 
le pays un tableau large et détail 
lé de la politique générale du gou- 
vernement. On souhaiterait enfin 
au is amis du gouvernement 
soient mieux informés de ses in- 
tentions et de ses efforts. 


La pire des politiques est la po- 


lan généreux ? Son triomphe est 
assuré. Veut-elle s'enfermer dans, 
ses comités, devenir jalouse, see- 
taire, ombrageuse ? La nation pro- 
fondément 
détournera d'elle. 


Veut-elle 
ferment qui, en respeetant 
la liberté d'opinion de chacun, en- 
trainera la France vers plus de jus- 


e et plus de grandeur, alors le 
pays la suivre. 


R 


: lique de labre: Le gouvernar | AL on est de la Résistance com- 
4 son? dans la nation, Les ministres | Me du gouvernement. Leur force 


cells que la nation leur don- 
nera. La nation ne marchands pas 
sa confiance. Encore veut-ells sa- 
voir à qui 
ne. La nation est désorientés. Ell 
cherche sa vois. Elle ne la trouvera 
pas si ceux qui doivent la lui mo: 
trer s'enveloppent de mystère, 
ceux qui doivent l secouer plon- 
gent dani le 

Les tours d'ivoire, ce serait pour 
quarante millions de Français la 
déception la plus amère. 
Robert SALMON. 


aujourd'hui tr nt, Ce n'est pas 
nous qui les en blämeront, Encors 
Faut-il qu'ils ne se contentent pas 
d'administrer, mais restent en con- 
tact étroit avec le pays. Le chef 
du gouvernement veut un Etat fort, 
C'est ui cessité ente si la 
France veut rester une démocr: 
c'est-à-dire une nation où la po- 
maîtresse de ses des 
n'est prisonnière ni de cer- 
taines pressions politiques, ni des 
grands intérêts économiques. En- 
core faut-il que cekte force ne 


INVITÉ PAR LE MARÉCHAL STALINE 


LE GÉNÉRAL DE GAULLE 
VA SE RENDRE à MOSCOU 


nn avec les divers éléments de la Résistance. 


CL 


LES ALLIÉS 


UJOURD'HUI l'on ne peut plus douter que les Allemands, me- 


mosellane dont les forts tombent, les uns après les autres, 


jenne par l'ouest, 
Jean REMY. 


Justice, le gouvernement a décidé 
de révoquer sans pension de leurs 
fonctions MM, Fatou, . Defont- 
Réaux, Gayle et Roujou, membres 
du Conseil d'Etat. 

Sur la proposition de M. Tixier, 
ministre de l'intérieur, M. Laffon 
a été nommé directeur général de 
l'administration régionale, dépar- 
tementale et communale ; M. Mau- 
rin, directeur du personnel au mi- 
|nistòre de l'Intérieur; M. Peretti, 


Pi ti énéral adjoint de la Sû- 
prochainement 3" aA M Dubois direc 
3 


A l'issue de la séance du Conseil des ministres, la com- 
munication suivante a été faite à la presse par M. Teitgen, 
ministre de l'Information : 

Le général de Gaulle a été invité par le gouvernement 
de PU.R.S.S. à se rendre à Moscou. 

Le président du gouvernement provisoire a très volon- 

tiers accepté cette invitation qui répond au désir exprimé 
par le gouvernement français. 
~ Le général de Gaulle compte effectuer 
le voyage en compagnie de M. Georges Bidau! 
Affaires étrangères. 
Nous croyons savoir que celle invitation s'est croisée avec une 
invilalion adressée par le général de Gaulle au maréchal Staline. Dans 
ces conditions, celui-ci, pesant le cours des larges entretiens diplo- 
maliques amorcés avec les conversations franco-britanniques du 11 no- 
vembre, se rendrait prochainement à Moscou. 


Les biens de la Société Renault 
sont confisqués par l'Etat 


` 


Cette mesure s'étendra à toutes les industries 
qui ont travaillé pour lennemi 


ministre des | teur de l'administration à la Sûreté 
nationale ; M. Valabregue, commis- 
maire de ln République hors cadres, 


Le ministre de l'Information 
communique, d'autre part, que le 
gouvernement a décidé qu'il ne se- 
rait pas répondu par les ministres 
aux lettres de recommandation qui 
leur seralent adressées. 


Des sanctions 
contre les directeurs d'usine 
qui ont collaboré 


Nous croyons savoir qu'une par- 
tie de la séance a été consacrée à 
l'examen de la situation dans les 
usines dont les patrons ont colla- 
boré pendant l'occupation avec 
l'ennemi, Des sanctions contre ces 
patrons ont été envisagées par le 
gouvernement, - 

Au sujet de la confiscation des 
biens de la Société Renault, on 
explique dans les milieux gouver- 
nementaux que si M. Louis Re- 
nault n'était pas mort, i aurait 

Le président du Conseil et le mi- i comparu devant le tribunal et ses 
nistre des Affaires étrangères ont|nent d'avoir avec le premier minl- hieng auraient été, à ce moment, 
mis le Conseil au courant des con- tre de Grande-Bretagne et le mi-|confisqués. Toutes poursuites pé. 
versations satisfaisantes qu’ils vien- |nistre des Affaires trangères, Ati |nales étant désormais impossibles, 

cours de leur visite à Paris. ` lja confiscation sera faite par voie 

Ces échanges de vues ont permis d'ordonnances. 


de constater l'accord fondamental TO RES 
L'appel des classes 


"tes deux -gouverm 
ea 


Le communiqué suivant a été fait à la presse à l'issue de la 
réunion du Conseil des ministres : 


à l'heure actuelle, l'incorpora- 
Li à tion des F.F.I. 
H Il ne pourra y avoir de 
est ajourné convocation de classes que 
— lorsque les éaiipemenis au- 
En ce qui concerne les me-| "Ont pu être réunis. 
sures militaires, on poursuit,| L'obtention du matériel et 


© LONDRES. — Le roi George VI a 
adressé un message de félicitations 
lateurs de la R.A.F, qui ont 

pris part à que contre le 

« Tirpitz 


Le Conseil a, d'autre part, ratitié 
la participation de la ce com- 
me membre permanent de la Com- 
mission consultative européenne. 

Sur le rapport de M. de Menthon, 
garde des Sceaux et ministre de la 


La France et ses alliés 
M. Eden déclare : 


Le général Edgerton dit: 
‘€ Je crois que le redressement 


“ La France a pris un excellent 
de la France à nouveau éton- | départ pour la solution dés pro- 
nera le monde, ” 


blèmes de sa reconstruction. ” 
u'il a prononcé hier à la Chambre v 


en a rendu un émou hommage 
chefs. 


L'homme qui incarne l'unité française 


in Etnéral de Gaulle Incarne aujourd'hui sana con- 
"i estation l'unité française. a autour de lui une équipe 
Bones Cet ane porte S e1 ig]as collègues jeunes et énergiques qui Ont prouvé leur 
en TO OT emango [valeur au cours de l'épreuve que ld France a traversée. 
décédés jusqu'a ce Jour, non com-|  « Parmi eux, en particulier, se trouve M. Georges 
pris ceux qui ont été exécutés en |Bidauit, l'actuel ministre des Affaires étrangères. Ce fut 
Allemagn un grand plaisir pour le Premier ministre et pour mot- 

même que de rencontrer cet homme vaillant qui était un 


dat présidentiel, prêtera serment 
sous le portique mud de la Maison- 
Blanche. Ce choix émane da M. 
Roosevelt lui-même at évite les 
frais qu'entratnerait l'érection de 
tribunes. 


Une conférence 
pour but l'encouragement des re- 
cherches de médicaments nouveaux 
a été ouverte à Moscou, I) ressort 
des, premii 
améëlioratio 
portées à le 
péciaux, comme la penici 
t le dissuifane (contre 


la 


d'hui président du Conseil natio- 
“al de la Principauté. 

M, Arthur Crovetto u été désigné 
comme vice-président, 
LONDRES, — L'agence allemande 
e Transocéan » annonce la mort 
du général Georg Rosenbusch, char- 


De tous côtés nous parviennent des nouvelles de l'aide 
que les Etats-Unis apportent à notre pays. 

Dans un communiqué le bureau des affaires civiles 
annonce que, depuis le 15 août, 81.000 tonnes de ravi 
taillement, 648 tonnes de savon et 4.263 caisses de phar- 
je ont été distribuées. 


La reconstruction de l’Economie française 
argé de l'application 


< La chose la plusi 
est de rendre 


à la France et à 


Le général américain Edgerton, 
de la loi prêt- a déclaré hier 
importante en ce qui concerne la Fra 
disponibles. dès que possible, les grandes quantités de 
matériel nécessaires à la reconstruction économique de cel 
pays. Afin de lui permettre de reprendre sa place parmi 
es grandes puissances, Les autorités françaises ont pris 
un excellent départ pour la solution de cea graves pro- 
blèmes économiques. » 


L'équipement de notre armée 


zon côté, le général Wayne Allen a déclaré : 
vance alliée a été si rapide que tous les problèmes 
de transports, de combustibles, de 
matières premières, se sont posés en 
même temps. Maintenant il est p 
ble de les sérier et il est parmis d'es- 
pérer de rapides résultals, » 
Comme il est plus avantageux de 
fabriqu r place, les Etats-Unis 
nous enverront, autant que possibli 
des matières première Nous rece. 
vrons ninsi du caoutchouc synthéti 
La fabrication se fera ohez no: 
avec une main-d'œuvre françal 
Huit de nos usines pourront bien 
se remettre au travail. On espère 
pouvoir prochainement fabriquer en 
France, selon le même procédé, les 
uniformes américains nécessaires à 
nos troupes. 


La reconstruction du port 
de Marseille 


L'aide américaine À la France ne 
ze manifeste pas seulement par l'en- 
voi massif de denrées. L'armée elle- 
mème participe à la reconstruction 
de notre pays. A Marseille, 12.000 
hommes travailient Jour et nuit à la 
remise en état du port ravagé par 
les Allemands. e J'espère que dans 
un délai de deux mois, a déclaré le 
général, Parkinson, nous pourrons 
avoir terminé l'installation des ports 
où viendront s'amarrer uniquement 
des navires apportant à Marseille le 
ravitaillement nécessaire À la popula- 
tion civile. » 


Nos soldats 
de la l' armée 
auront 


des permissions 


BESANÇON, 15 Novembre. — Le 
général Delattre de Tassigny, comman- 
dant la 1™ armée française, a annoncé 
dans un ordre du jour aux troupes, en 
Idate du 11 novembre, que des permissions 
seront attribuées, à partir du 15 novembre 


NES. — j 
a do Premier andatra aroe, |des grands chețs du mouvement de la Résistance tran- 
i réou, qu'elle m'avait |5aise. > 
aucune, prétention, territoriale eur |" La France renaîtra 
le Dodécanèse. Dans ces condi- 
tions, len milieux diplomatiques | «La France ranaltra, Tout au long de son histoire, 
grecs considèrent oette question [elle a montré une facuité de redressement qui a étonné 
Comme “classée. ie monde, Je crois en son nouveau redressement. > 
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INCORPORATION. — Faisiez des sabotages | Parfait. Ressemsllrez les godilloh 1 


Un parachutiste français et sa « Jeep » 


pionniers de 


D 


SO | FIL PLEUVAIT 


des hommes 


Les parachutistes français d 


dans la nuit du 5 au 6 août derni 
Une. longue préparation avait éti 


Avec les parachutistes français 


sur la lande bretonne 


par Claude BLANCHARD 


Le 11 novembre les parachutistes français ont été folle. 
ment acclamés avenue des Champs-Elysées. Voici le récit pas 
sionnant da leur action en Bretagne en août dernier : 


tèrent de leur avión an-dessus de la lande de Lanvau, en Bretagne, 


la victoire 


DNS 


« Special Air Service » qui sau- 


jer, n'allaient pas vers l'inconnu, 
é nécessaire pour décider quels 


seraient les points stratégiques les plus favorables. Pendant des 
mois, l'état-major spécialisé avalt étudié les cartes, les replis de 
terrain, le régime des vents et les possibilités de communications 


Les avioris n'avaient < droppé » dans 
cette régión qu'une partie de leur char- 
gement humain, Tandis que ceux qui 
venaient de me Jeter dans le vide pre= 
nalent contact avec le sol, les apps 
viraient de bord en direction de 

ord pour y lâcher lei 
ments d'une autre base. Di 


| sais effectualent, ailleurs, une pareille 


` part.de 


DER "70 


CE 


des équipements fait actuel- 
lement l'objet de négociations 
interalliées. 

CE 


René PLEVEN 


ministre des Finances 


Renè Pieven est né à Mennes, I à 
44 ann, Il épou fille du président 
Rompárd, le magistrat qui se fit con- 
naitre par son 
Indépendance au 
moment de 
taire Dreyfus, 

M, Pieves 
docteur en droits 
diplômé de V- 


Industrie de ma- 
têrlel télêpho- 
nique, 
Mobiiisé en 
u partit 


los Etats 


"il s'engagent L'un 
les Forces Francal- 


m 
Le R Julliet 194 

des premiers 

sen Libres. 
Envoyé en Afrique, il joua un rôle 

prépondérant dans le ralliement du 

Tehad à In France Libre, Secrétaire 


général deL'A.E.F,, N remet complè- 
tement cette colonie dans la guerre, Le 
général de Gaulle le rappelle à Lon- 


tion Nationale, re- 
| groupe toutos les terres de l'Emph 
dont il achève le ralllement À Ia caus 
des alliés et organise l'effort de guerre, 
devient mfhistre d 


Paul RAMADIER 
ministre du Ravitaiilement 


Paul Kamadier ent né à La Rochelle; 
Avocat À Paris, I est élu 


f 
nt réélu en 1932 
et en 1936. I a 
été toar à tous 
vous - secrétaire 
VEtat aux Tra- 
vanx publies et 
ministre d 
Travail dans ler 
irois cabinets 
du Front popu- 


parti S.F.LO, pour l'U.S.R. er 1933, 
a voté, en juillet 1940, A Vichy, contre 
Pétain, 

+ 


Paul GIACOBBI 
ministre des-Colonies 


M. Paul Giacobbi est né en Corse; 
In 48 ans. Avocat à Bastia, maire 
de Venaco, con- 
seller général, 
U est élu séna- 
teur en 193 

il vote contrs 
Pétain à Vichy, 
en juillet 1940, 
Rentré en Gor- 
se, I est desti- 
tué de ses fone- 
tions par Vichy. 


et prépare les Inttes pour ia 
tion de l'Ile de Beauté. 

Membre de l’Assemblée consultative 
A Aïger, 1 devlent, en avril 1944, com- 
missaire à ls Production et au Ra- 
vitalllement du Comité de Libération 
Nationale, puls ministre du Ravitall. 
lement du G,P.R.F, 


opération. 


Pour ce qui est de la Bretagne 
les deux gron; 
parler, avaient 


pour mission $ 
réparer l'arrivée de nouveau; 
parachutistes: Fautre part: -de recu 

lir les armes qui devaient leur être ps 
rachutées dans les jours auivants 

g devaient servir à la mise sur pied 

le guerre de milliers de F.F. 

Le premier jour, le groupe ne comp- 
tait que quelques dizaines d'hommes, 
Tis demeurèrent longtemps cachés par- 
mi les genêts et lex herbes, L'Opéra 
tion avait été si bien menée que les 
Allemands, malgré le clair d6 lune, . 
n'avaient rien vu, 

Qu'on se représente In situntion mo- 
rale d'un de ces soldata tombant du 
ciel, en pleine nuit, au milieu d'un 
pays Infenté par l'ennemi et se retrou» 
vant seul, ayant, du fait de la disper- 
sion, perdu de vue ses camarades, Il 
coupe les cordes de son parachu 
l'enterre ou blen 11 le replie et 11 se 
met à écouter, TI n'entend que son 
cœur qui bat plua fort après l'émotion 
de la chute. 1i ne peut espérer aucun 
appel, aucun cri de ralliement. TI n'en- 
tend, au milieu de la nature sauvage, 

me le murmure du vent, car chacun 

le ses camarades comme lul, reste 
blotti, les lèvres closes, au fond de 
quelque fossé. 


A travers les ondes 
Pour nous qui ne savions pas ce 
que c'était, nous étions Impr 
nés par les appels de radio lanci 
dans l'inconnu qui, tandis que nous 
K écoutions tranquillement $0 
lampe alaien: Joindre un hemme 
litaire, perdu chez nnemi, A aon 
tour, l'officier appelait. Un servio 
d'écoute et de transmission fonction- 
pait nuit et jour pour les parachu- 
Listes, Ces derniers, pour communi- 
quér avec . transma 
talent ce AVUENt leur dire. 
Puis, de 1 côté du détroit, lope- 
rateur renvoyalt le message qui était 
capté par les groupes de S.A.S. Ainsi 
le officiers utilisaient ce circuit pour 
envoyer den ordres À leurs propr 
soldats, dont Ils ignoraient ja D 
sence à quelques dizaines de mètre 
de l'endroit où ils se trouvaient. 
La bare avait formé, dès la début 
dans le voisinage, deux groupes qui 
répondaient à des prénoms, La cen- 
sure m'empécheralt encore aujour= 
d'hul de vous len dire, Dans lex Côtes- 
du-Nord, deux groupes identiques 
avaient u deux autres appellations 


! 
| 


Quand les parachutistes s'étaient 
retrouvés pour former des éléments 
de quelques hommes sous lé comma: 
dement d'un officier, chacune dè oi 
formations opéralt pour son propre 
compte en exécutant les missions qui 
lui avaient été confiées de longue 
date, Les unes s'occupalent de faire 
sauter les ponts et les voies de ches 
min å d'abattre Li 
poteaux télégraphiques, de miner le 
routes ou de prendre contact avec lea 
organisateurs de l'armée secrète. 

Les paysans bretons n'ont pas cessé 
de leur prodiguer leur alde, On s'est 
souvent demandé comment les civils 
pouvaient être sûrs d'avoir affaire à 
de véritables soldats français et non 
À des agents de l'ennemi. Pour s% 
faire connaître, les parachutistes dis: 
posaient d'un mot de passe 
radio de Londres répétait à certat 
heures, En abordant nn fermier, N 
S.A.S, lui disaient: « Ce soir, Vous ene 
tendrez, À telle heure, telle phrase » 
Je ne puis dire ici celle que les pars 
chutistes m'ont donnée comme aue 
thentique, car il se pourrait qu'elle 
fût encore en usage, dans les opé- 
rations en cours. En entendant cel 
le paysan savait qu'il n'avait pas ôté 
trompé et qu'il pouvait donner som 
aide au mystérieux soldat, 


Le petit chapeau 


de Napoléon... + 
Le 6 août, après deux mols de lutte M 

obscure, les parachutistes entends 
rent une phrase qu'ils attendaient de= 
puis longtemps et qu'il est possible 
de mettre malntendnt sous les yeuz 
du publie, Elle était ainai conçue $ 
« Le petit chapeau de Napoléon esta 
il toujours sur le rocher de Parrosa 
Guirec ? » C'était là le signa] qui dome 
nait, à tous lea parachutistes de Bres 


$ 


| 


| 


| 


tagne, l'ordre de se démasquer eè 
d'entamer la lutte ouverte, Leur tia 
che secrète était terminés, Peni 
les huit semaines de leur action 
sabotage, pas un seul train n'avait 
circulé dans toute la péninsule, pas 
un seul télégramme n'avait été e= 
pédié. Toutes les communications 
avaient été rendues Impossibles. 
(Lire la suita en 2 page, 11 colonne) 
= 
adio- 
Vichy-Berlin 
OUS avons, hier, par mégarde, 
écouté la radio vichysso-alløs 
mande. Et nous avons 
agréablement surpris ds cons- 
tater la rage manifestée parsles sup- 
pôts de Goebbels devant le démenth 
cuisant — et Von peut dire posthume 
— qu'infligea à la politique de collas 
boration et à la propagande vichyss 
soise l'admission de la France à la 
conférence de Londres. Cette rage 
s'en prenait surtout — et à juste tie 
tre — à notre ministre des Affaires 
étrangères. L'admiesion de la France 
représente, en ‘un succès 4 
[é pour la politique de notre m 
tre éminent, M, Georges Bidault, see. 
condé par son actif collaborateur M. 
Ghawvel, directeur pénéral du Quai 
La France a, en effet, recouvré 
ainsi sa voi de grande qpuusanoss 
Après avoir siégé à la Conférences 
méditerranéenne, c'est la premièra | 
fois qu'elle va participer à une coma 
mission chargée des affaires d'Euron 
pe en général, Voyons dans cet heu= 
Teur 


fsultat le prélude di 
mission au futur Conseil x 
goes un mège permanent, à égal 

succès da 


notre 


e 11 


Noël COWARD 


auteur, acteur et voyageur 


est à Paris 


Noël Coward est parmi nous 


Il nous revient avec un visage tanné par les alizés et vents de 


kontes sortes. 


depuis hier 


depuis hier. 


RELACHE... 
à la Cour de justice 


La Cour de justice a donc fermé 
ses portes. Provisoirement, s'em] 
presset-on de nous dire. Et on 


|sont pas au point, qu'il manque des 
« éléments > au sujet des collabo- 
rateurs. Seulement, la Préfecture 
de police, interrogée, proteste. Elle 


nous explique que les dossie:s ne) 


Les locataires spoliés 

et les combattant 

vont retrouter 
leur logis 


| Une ordonnance publiée au + Jour- 
|nal officiel», dispose que tout loca- 


| taire X le 16 juin 1940, a 
(aunta de ipeai d'hahitition ou À usage 


cette 


LA F.F. R. 


et ses pros 
s 


Emploi obligatoire pour Les jeunes “pro” 


Mais c’est en Angleterre 


8 DERNIÈRE 


Le Cross 


des Nations 


à Bruxelles 


laftirme avoir transmis 3000 dos-| professionnel quil occupait à 


|siers, pour lesquels l'enquête est 
terminée. 


26 RESTAURANTS 
protégés par les nazis 


Noël Coward, en quatre ans, a fait 

ux fois le tour du monde, il nous 
Je de son grand voyage 

— Au début de la guerre, J'étais à 

is. Je l'ai quitté fin avril pour 

lew-York. J'ai voulu rentrer six se- 

masines plus tard. mais arrivant le 10 


jouée maintenant avec beaucoup de 
succés. À la même époque, j'ai aus- 
si Tait- un film, scénario, dialogue, 
musique, etc. joué par moi-même 
« Ceux qui servent sur mer » 

> J'ai ensuite entrepris une tournée 
en province où J'ai joué deux comé- 
dies : 4 Present laughter » et « This 

brut >. 
> Évidemment, je n'allais pas res- 


le 25 mars ? 


BRUXELLES, 15 novem. 
| bre. La Ligue. royale 
belge d'athlétisme compte 
organiser le 25 mars un 
cross international à lima. 
ge du cross des Nations, 


au'il soit Joué à 15, 14 
ou 14, du moment que 
ceux qui le pratiquaient 
étaient amateur 


consentement de sa part. 

I en est de même de tout locataire 
qui. par suite des événements ds guer- 
re où sous l'empire de ia contrainte 


LC i > 
at, en Out, a avant la libération maison 

la commune où est situé ce b n | 
Sec dans less forces francaises où Une naute personnalité Combien de fois n'avons-nous nasinté à ce | des sportives et qui seront | 
alliées. peut demander, À l'encontre de | |de la F. déclaré spectacle de jeunes joueurs engagés dans des clubs | aussi capables par la suite de | 
tout locataire ou occupant. même de l'autre j professionnels, qui lâchaient la prole pour l'ombre | devenir entraîneurs, managers 

bonne foi, sa- réintégration dans les f |confrères qu énun.| ® et qui, une année après, se trouvaient sur le pavé, | ou secrétaires de clubs 
| lieux loués s's! ep a été érincé sans | | dait diriger tout le rugby. leur Faleur étant-Jusée insuffisante. Il faut créer la maistrance 
purs sepofrs dtait brisés dea jgueurs protes onnels, | 
mt c iquettage {7 0! d'éliti tif. 
de professionnel qui les han- | jus dre, set, aon onton avec | Rien- n'empachera. je Jeune 
dicapait par la suite, et cette | professionnelle qui joue: de continuer sa 


in à Lisbanne, vu les circonstánces, 
ambassadeur d'Angleterre m'a con 
seillé de ne pas poursuivre mon voyar 
s Je suis donc rentré à Londres où 
. Duff Cooper m'envoya en Améri- 
Que pour une tournée de propagande, 
Et c'est le début du voyage me 
Veilleux. Passant d'Australie en Nou- 
yelle-Zélande, je-suis tout d'abord re- 
tourné en Angleterre en 41 où j'ai 
écrit et fait jouer une comédie : « Bli- 
the Spirit ». Cette pièce est encore | 


QUAND IL PLEUVAIT DES JEEPS 
sur la lande bretonne 


Cuite de la première page) | 


Un adjudant, dont malheureusement 
hi n'est pas encore permis de donner 
le nom, t employé à rendre les 
toutes impraticables aux convois en- 
nomis. Un jour, dans une voiture de 
toürisme, accompagné de trois hom- 
mes, il a remonté. an se servant de 
son klaxon une colonne allemande 
Arrivé au milieu, 1 s'est dressé sur 
la voiture, le fusil mitrailleur à la 
hanche et ila tué deux cent quarante 
hommes, détruit six camions et cap- 
turé quatre canons, Il a été tué à 
on tour il y a peu de temps. vic- 
time de son courage indomptable. Un 
autre exploit du même genre fut ac- 
compil par un commandant. des 
F.F.F. qui attaqua à la mitrailleuse 
ün convoi de buit camions, dont. 1) 
détruisit la moitié en tuant cent vingt 
hommes. ` 

Un seul message ne parvint jamais 
Š ces héroïques soldats, ce fut celui 
Qui devait leur faire savoir que les 
Opérations avalent échoué et que cha- 
gun devait essayer de s'enfuir et de 
Yoragner l'Angleterre 

Avant le parachutage, la Résistance 
avait préparé le recrutement de ses | 
bataillons, Dès leur installation, les 
§,A-S. requrent la vislte..des agents 
de laison qui, dans la plupart de 

a, Glalent des jeunes filles de dix: 

uit À vingt ane 

Ces agents accompagnaient et 
#üldatent la nuit ies parachutistes qui 
s'en allaient, chaussés de feutre, la 


locha sur l'épaule et la dynamite 
ansa poche! Seur deux 80 Ai 


Boe mcomp.à pers rapport. agenda de poche 
ouir rouge enveloppé Journal conten, notes 
jt compt. import. Perdu 14 nov. ent. 14h.30 
et 172.80, Métro entre Denfert et Italie ou 


ter longtemps dañs la mère patrie. 
Une.tournée dans les hôpitaux du dé. 
sert m'emportait vers 

l'Egypte. Pendant des heures. 
les tentes des hôpitaux, j'ai chanté, 


Afrique du Sud où 12 
En de charité m'ont 
22.000 livres, Ensuite, je suis parti 
aux Indes, sur le front de Birmanie, 


ayons sauté 
« japs » : ce 
extraordinaires, et 
soir, je suis arrivé au Bourget 

> Mon appartement 


les tableaux sans 
eux seuls qui 


en avalent 


mon cher Paris... > 
— Et vos projèts, M. Coward 
— Mes projets ? Eh ! 
trois représentations au Marigny 
samedi, je joue à Versailles, et di 
manche À 
en train dont 


deux en couleurs. 


Noël Coward a un léger geste dien- 
nui, 
— Je veux surtout parler de Paris 


ans. 
I ne tarit point en anecdotes dl- 
verses qu'on lui a racontées depuls 
son arrivée, 

— Mais fe m'excuse, je dois vous 


[ne à donner et vous savez comme 
moi, que le téléphone parisien n'est 
|pas pressé 

Et Noël. Coward a disparu dans 
üne pirouette. 


Christian LEBORGNE. 


exceptions, on ne trouve pas, au 
cours de cette campagne, de Breto 

qui alent manqué au devoir qu'ii 
s'étaient tracé, 


« Jeeps » parachutées 


Pendant les douze premiers jours. 
la base reçut chaque Auit, par para- 
chute, plus de 1,00 « containers » 
de 150 kg. chacun, contenant des car- 
touches, des armes et des explosifs 
En outre, les Anglais parachutèrent 
quatre Jeeps pesant chacune 750 kg 
Les véhicules étaient accrochés à un 
train de douze parachutes, rellés à 
un cadre muni d'amortisseurs aux 
quatre angles. Les Jeeps arrivèrent 
au s0! sans qu'une glace des phares 
fût cassée. 

Ce trafie aérien considérable, qui 
heure, s'efféctua presque sous les yeux 
des Allemands, à moins de cinq cents 
mètres d'un de leurs postes 

Aù bout de douze jours de ce t 
c'est-à-dire le 18 juin. l'ennemi s'aper- 
cut entin de ce qu'on tramait devant 


L'association « Les Alles-mutilées » qui, 
depuis la guerre n'a cessé de venir en aide 
us ayidteurs dans la détresse ou aux fa- 
milles de veux tués à l'ennemi, prie ses an- 
ciens membres de reprendre contact aveo le 
mière : 40, me du Colisée, Paris ( 


BOURSE DE PARI 


Reprise à peu prés générale. Où 
remarque encore la hausse du 5 0/0 


VALEURS 


la Libye et 
sous | 


monologué. Je. auis passé ensuite en | 
représentations 
rapporté 


avec un accompagnateur et un piano 
baptisé e petit trésor >. Nous nous dé- 
placions tous les trois en avion. Nous 

par-dessus les Lines dns | 
ut une mine d'aventures 
enfin, dimanche | 


a. été occupé 
par la Gestapo. Celle-ci m'a volé tous 
valeur et laissé les 

Mais 

maintenant, qu'importe! me voilà dans 


len je donne 


Bruxelles. J'ai trols films 
| 
sont les adnptations de mes pièces. | 


I m'a trop manqué pendant quatre | 


quitter. J'ai deux coups de télépho- | 


prox, 
ou Bores, 


Q 


30, 


sous 


Fare Montp, Rap. Hôtel.8.r.d'Odessa 


r. Jeanne-d'Arc À 8t-Mandé 


DES ARMES 


à nos soldats 


DES ABRIS 


aux sinistrés 


DES PIERRES 


aux bätisseurs 
crivez. à l 


EMPRUNT 


de 


1 


a libération 


n n a 


[ A L'HOTEL DROUOT 


LE 16 NOVEMBRE 


Expositions 
: Beaux meubles, 


Er'es: Bi 


tes du XVI 
P. 


Chambre des Commissalres-Priseurs. 


CARNET DE 


NECROLOG 


Nous re 


le à 
muni des sai 
messe sera 
11 h. on légi 


Me Thallter. 
ijoux ; Collection de. bol. 
(He, Expert : M. Vigouraz. 
p Me Camarat. 
Tableaux mod. offerts 
des 

: M. le président de la 


DE 


enons la mort dé M. Jean 
ambassadeur de France, 
novembre, à Lausanne, 
crements de l'Eglise. Une 
dita lè samedi 18 nov. à 
lise St-Pierre-de-Chaillot. 
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PROBLEME No 30 
412 3 4 5 6 73 8 9 :0 


HORIZONTALEMENT. — i Qui a 
besoin de suralimentation. — 2 Qui 
peuvent. tout de même être agréables. 
— 3. Peintre italien: Langue. — 4. Jeu 
de cartes pour solitaires. — 5. Il rs- 
mène le silence. Plat et découvert. — 
6 Conifère Travallléras sur la ma- 


ON 
24 categorie. 
MH, co! 
.|8,5q Dordogne (1! 


T 


të Pie Mécan.ec Chaud.moy.tmp. | 
(Levallois) rech pr s serv.achats 
AGEN" 


sont fermés 


Le ministère de l'Economie natio- 
nale vient de fermer 3% restaurants 
qui avaient utilisé leurs relations. avec 
les nazis pour faire abondamment du 
marché nol: 
Certains ont été fermés pour deux 
ans, Ce sont 

Le restaurant « Marius >», dénommé 

Chez Mique », 69, avenue de Wa- 
gram. 


+ cabaret « Le Prélude », 59 bis, 
rue Pigalle. 
|, Le restaurant < Maury >, dit res- 
taurant des « Gourmets », 13, rue 
Alain-Chartiąr, 

Le bar sis 11, rue Chapelain. 
Le restaurant « Aux Truffes du Pê- 
rgord », 7, rue Scribe. 
restaurant basque « Zateste >, 
21, rue d'Argenteuil à Paris. 

C'est très bien. 
Mais le Comité \d'épuration de la So- 
ciété de secours mutuels des cuisiniers 
de Paris voudrait bien que l'on aille 
un peu plus loin et un peu plus fort 

TI s'étonne que certai 
l'ancien comité directeur d 
de secours mutuels, qui se promenaient 
dans la propre voiture de Stuelpnagel, 
n'aient pas encore été inquiétés. 
TI s'étonne surtout que l'ancien di- 
recteur, qui ne se contentait pas de 
distribuer des tracts où il était photo- 
graphié avec Pétain, maie sollicitait 
de l'Office de placement allemand des 

uations » outre-Rhin pour les chô- 

meurs de son organisation, soit encore 
en liberté. 


1 


| 
| 


la Société 


| 


i$ Le pairment des réqnisitions milital- 
res sera accéléré. S'adresser, 3, rne Cen- | 
| sier, à Paris. 


lut, 1.500 Allemands attaquèrent le vil- 
laga sur un front de cinq kilomètres, 
Le village était défendu par 160 para- | 
|chutistes et 1.500 F.F.I.. lesquels pour | 
la plupart, n'avaient aucune motion .41| 
[maniement des armes. Cependant, les 
Allemands furent accueillis par un feu 
|si violent que, vers la fin de la jour- 
née, ils durent faire appel à des élé- 
ments blindés et à de l'artillerie qui | 

rent par avoir raison de l'acharne- | 
ment des défenseurs du village. Ler 
Français décrochèrent en laissant sur | 
Île terrain 550 cadavres allemands pour | 
|36 des leurs 


membres de | 


| matérielle ou morale prévenant direc- 
tement ou indirectement du fait des 
autoritss d'occupation. a-été mis dans 
l'obligation de quitter le local d'habi- 
tation ou à usage onne) qu'il 
occupait et en a été évinré sans con= 
sentement de «4 part. 

Toutefois, le juge pourra, en cas de 
nécessité constatée, accorder un délai 
au locataire ou à l'occupant expulsé si 
celui-ci est de bonne foi 
| épunonine, serdrpad ear 
jusqu'à ce occupant alt trouvi 
im aatre local. 231 est ainistrė, évacué 
réfugié ou condo ascendant ou des- 

t de mobilisé, prisonnier di 
guerre ou déporté. 


Le général MAST 


résıden! général en Tunisie 
arrive ce soir à Paris 


Ce soir arrive à Paris M. le général 
|Mast, résident général en Tunisie. 

Pendant son séjour dans la capi- 
tale. il inaugurera une exposition sur 
la reconstruction de notre protectorat, 
qui s'ouvrira prochainement 38, ave- 
nue des Champs-Elysées. 

La Tunisie, qui fut la première 
terre de notre empire libérée de l'oc- 
cupation ennemis, avait beaucoup 
souffert de la guerre. Mala j'etfort 
de redressement fut tel qu'aufour- 
d'hu! ses routes et ses chemins de 
fer sont rétablis ; et ses villes renais- 
sent à la vi 
C'est cet effort que nous montrera 
cette exposition, expression même du 


génie français. 
Le 
ravitaillement 


l 
Le problème vital 


des matières grasses 


On nous annonce que des mesures 
viennent d'être prises que notre 
ration de matières gras: soit portée 
à 300 grammes au mois de décembre. 
Nous pensons que ces mesures concer- 
nent les collectes de beurre faites en 
Normandie où. en huit jours, on a 
saisi une quantité de beurre supérieure 
à l'imposition mensuelle du départe- 
ment ! 

Le ministère du Ravitaillement 
nous avait, d'autre part, fait savoir 
que pour assurer la ration de 260 
grammes, par mois, il fallait 47.000 
tonnes pour le quatrième trimestre 


Les pertes allemandes pendant la 
|guerre clandestine de Bretagne se sont 
élevées À 1.400 tués. Pendant la guerre | 
ouverte, l'ennemi a perdu 11000 hom- | 
mes. De plus, 5000 Allemands ont été 
tués par les parachutistes seula. | 

Mais ces valeureux Français ont| 
|payé cher leur victoire. Une moitié de 


|ciers sur 41 sont morts. De.toutes 
troupes alliées engagées, ce sont les 
S.A.S. qui ont proportionnellement eu | 
|ie plus de pertes, Lour régiment a éte | 
[décoré de la e Bronze Star Medal s 
américaine. C'est la première fois 
qu'une unité entière reçoit collective- 
[ment cette réompen 


Claude BLANCHARD. 


MERCREDI 
15 novembre 


|192 qui s'adjuge 0 fr. 75. 
VALEURS Sr 
| précss 


Pécnines ra 


Port-de-Rosanio ». 
Bras, Quiinès 
Dist d'Indochine. 
Say 
Brésilienaes 
Coïonia 


Pollet et Chaurson 
Hévêas RE 
Atriq, Ocefdentale, 
Compteurs ... 
Fose. Egyptien 
Canadian Paettie 
Central Mining 
Geduld 
Montecatini 
Rio 


ë 


EEEH 


383 


5 


East Rand 
Goidtieias 
Rand Mines 


Fin Caouteb. 
Cambodge 
Tubize 


demandes réduites, 


|chfne-outil. — 7. Alliage I! a donne 
son nom à une couleur. — & Mesure. 
Préposition. Situation. 8. Article. 

réviation. Adverbe. 19. Ajonc. 

ule en Irlande. — 11. Terme de ten- 
nis Fils de Vénus. — 12 Franchira. 

VERTICALEMENT. — I. Engin de 
guerre. — IL. Douce chose, Crevasses. 
— Il. Des généraux s'y battirent. Et 
la suite. — IV. Qui contient un gaz 
inflammable. — V. Note. Ombellitère. 
Article. — VI. Qui est semblable à une 
précieuse matière animale. Veste prus- 
sienne. — VIIL Mürit. Roi anglais, — 
VIIL Appelèrent, Venue au Jour. — 
X des chiens, Fut plus avisée 
que le Petit Poucet, — X. e vol: 
canique. Conduit, 


SOLUTION DU PROBLEME No 29 
HORIZÓNTALEMENT. — 1. Plébis 
cite. — 2. Rivesaltes, — 3. Obérés. 
les. — 4. Te. Ergo. Ta, — 5: Elster. 
— 6. Ile, Amati. — 7, Funambules. — 
$. .Oléfiant. — 9. Revertier, — 10. Ere 
Eros. — 11. En. Ut Io. — 12. Séparé- 
ment. 
| VERTICALEMENT. — L. Prôtéitor- 
mes. — II. Libellule. En. — IL Eve. 
Sénevé. — IV. Béret. Afer. — V, Isère. 
Mireur. — VI. Sa Grabat. Te. — VIL 
Clio: Munie. — VIIL Ite. Malterie. — 
19. Test. Te. Roon. — X. Es. Aviso. 


achine à tricot. à vdre. 


TECHNIQUE 
re av. référ. à 
SE-PUBLICITE, 


Te), Qui tranam. | Laugier’ (Me' Ternes). Car. 


16. rue des . Paris. 
y VOS FOI TA 
vetem. hommes et dames, Tage: 


amenbl, ete., chez MART, 


1944 et que les ressources — an beur- 
re, huile et suif — montraient un dê- 
ficit de 11.000 tonnes. 

Que conclure ? Il semble qu'une 
énerzique répression du marché noir 
suffise, non seulernent À combler: le 
gencit "mal k engmenter: notre Fa- 
tion. 


vail,|l'effectif des S.A.S. a été tué. 22 offi- | [’Electricité 


La consommation d'électricité pour 
usages domestiques entre 22 heures et 
7 heures n'est plus Hinitée.-à condition 
de posséder un compteur 


CCI TUE CNET TTL LETEOT ENT LETTTTTTTTTTE 


gue de rugby à X 
ant ceux ‘qui 
re professionne! 


Sur le papier, la for. 
mule est séduisante. Ma 
dans l'application ? 

Les dirigeants de ls 
F.F.R, pourra | 
sur l'honneur qu | 
sûrs, absolument | 
qu'aucun | entend bi 
tissants ne 
gent pour manier le bal- 
lon ovale ? 

L'histoire de ce troi 
quarts centre bayonnais 
aue vous a contés Mau. | | 
rice Blein est typique. 
Croyez-vous que seuls les 
consells de la nuit lont 
poussé à rendre à Gallia 
les 109000 francs qu'il 
avait déjà reçus? Ne peut. 
on imaginer qu'on iui a 
tait valoir quelques pon- 
nes raisons... sonnantes et 
trébuchantes. 


ment 
tive. 
jura 


et. à 


€ pro >. 


{payer 


tous les joueurs 

XIII et demand. 

sion de cette pénalité au 

CAS. — nous en reparle- 
fallleurs — 


| du Stade 
sons > 7 Ses e pros-mal. | | SMeteux 
sons » qui sont autrement 
coupables que leurs cama- 
eux, ont le cou- | | soster. 
rage de leur opinion... | 


F. 


contie : 


? Je jone à 


Joë Brun 
Non... Joë Brown 


Une erreur phonétique 4 fait 
dire, à notre envoyé spéci 
que Walter Momber serait le 
6 décembre à Bruxelles. l'ad- 
versaire de Joë Brun. En réa- 
lité, le mi-moyen havrais ren- 
fcontrers le gros léger belge 
de couleur Joë Brown. 
* 
© Dimanche, à 15 heures, 
l'Elysée Montmartre, 
champion espagnol Fersan- 
dès se heurtera au coq De- 
elais, tandis que GUbert Fa- 
vře aura Marius Tassart 
pour adversaire. 


© Vietor Bottin a reçu des pro- 
positions pour ` reneontrer 
prochainement le poids lourd 
Di Mégiio et le mi-lourd Le- 
vassen, 


| voyages ». Et, au début de esi- 


ton, en je 


touezai 


sa passe. 

Soyons 
parie de | 
onze qui 


pi 


BOXE A WAGRAM 
JEUDI 16 NOV., a 20 h 19 
3 combats professionnels 10x3 
Le champion de France 

poids piume | 
P. DOGNIAUX-SALVATORE 
SANDETRON CROCHARD 

LEMANTEC - TESCHE 

Combats d'amateurs 
Lot. Wag. Bto. 30-03; LOSA. 
5:r-Bangie, Cen. 48-84: SVF. 


gay 
FAO., J. 


|a e Ga 
parait 


Vaartone-Criombre e. U.S. Juvisy. 


[LES 


épreuve était capable 
communiqi 
plexe d'infériorité, non seme- 


is perdre de. vus le pro- 
ième sportif dans un aport 
professionnel: 

C'est ce que la Fédération 
anglaise de football vient de 
comprendre, et désormais elle 


| nes Joueurs 


| nes, pourraient tout abandon- 
|ner pour signer un contrat 


Les clubs profes 
gageant de jeunes 
ront dans Pobligation d 
| trouver un travail eu 


un métier auxiliaire. 
Voilà qui est excellent, 
Qu'on ne dise pas que cette | présentent toutes les aptitu- 


“ ARTIGAS AU STADE RENNAIS 


et tout ira pour le mieux ! ” 
nous dit Charollais, le globe-trotter 


Rore Charcilsis, Le Parisien | me, Pour l'instant tont s'est 
partait, mais attendez na pen. 
moral terrible et des réserves dr 
valeur, dee étoiles comme Bor- 
dier Prouif, Beluna, Gonrdard, 
Let peut-être le retour d'Artiges | 
| l'entant prodizne, 
pent faire des miracles. 
sera dur à 
Tai où le public es! resté fidèle à 
sa distraction favorite 
Le Havre, dimanche. le reenrd de 
recette rianne fort 
Deux mots aux J'Exetltior 
| 4e Roubaix. 


ne belle équipe June si- 


Pour les ‘ouraaites car sa| 
|toutours une petite Histoire A ra- 


Pour l'équipe qui 
égaiement. car 1! aime tellement 
| 1e footbai ! 

| Tous las ans. Charobais nous 
« Cette fois, c'est fini, 


Lyos ou à Remes. 
Tja rejoint Rennes cette pa): 

son après avoir 

t qu'au Red Star. 
Charollais hier, 

EE bretone. 

me parlez pas dés voyages, Qua- 

torse heures de chemin de fer È 

Je me suis couché À trois heures 

ce matin... 
Nous avos regardé Charolais 

en souriant, en attendant que... | 


lorsque tout is monde sera en féis 


Le quatrième tour 
de la Coupe 


La commission de 
France de 
hier soir le programme du 
trième tour éliminatoire qui 
a disputé le 26 courant 

Les hult rrocontres prévues te 

toat duputées sur le terrain du 

club premie! 
Courbevoie Sport c. C.A. Mo 

eu, U.S, Vésinet t 

PUC. 


onnan, U.S. Métro le 
où Montgeron, Enteme Ver 
f sailles ou Olympi 


Teur 


er un fatalo»eom- 


leur carrière spor- 


côté 'oeial Eor 


ment. 
ficiles, 


ien protéger les jeu- 


t 
Be football qui 
de persussives sirè 


lonnels 


leur | meile. 


n de 


Rennala. est un bomme | 


l'empioie, 


Paris, J'en nl asser den 


retrouve a Boulogne, À 


Juré qu'h ne 


retour de 
boda direit : « 


ia 
e 


métro, 
gérieux, Royer nou 
l'équipe breronne : « Un. 
en étonnera plus d'an 


Coups 


a éta- 


a 
a LP 


nommé : 


ve 
e. Avia Ciub ou 
8. Puteaux e 8C. Ea- 
AS Ami 


au 
mers de Bani 
e> CO. Aubervilliers 


nées, 


À la Potinière 


GIROUETTE 
de M. Paul NIVOIX 


Cette pièce accrolt le nombre antro- 
momique des variations sur le thème 
du métage à trois et ne vaut mi plus | 
Mi moins que ses ainées et aes aieules. 


Cette fois, i s'agit du mari, de la 
temme et de la maltresse ; ce sempi- 
ternel triangle, symbole du thédt 
boulevardier, se prête à um dévelop- 
ement géométrique, auquel M. Paul 
Nivoiz n'a pas manqué. de. recourir 
pour l'agencement de aea trois actes 
Qui n'apportent rien, qui me prouvent 
rien, mais que l'on écoute sans déplai- 
sir at sama enmi. 

Donc un homme partage son eris- 
tence entre ba femme et sa maltresse ; 
dès qu'elles se sont résignées à viere | 
ensemble sous sòn égide, il ne tarde 
pas à les: quitter pour ume: troisième | 
larronne, tournant ainsi à tous les| 
vents du désir, comme uns girouette | 
un peu grinçante, tant elle est rouil 
lée : au début terne et. plat succédent 

scènes, troditionnellement vaudewil. 

sques, mais habiles, 4": second | 
acte qui projette une ombre aninatrice | 
sur un dénouement mollement es- 
quissé. Le dialogue ne comporte aucun 
imprévu et d'une très correcte inter- 
prétation, on doit surtout citer M. Ro- 
bert Dhery pour son comique sòbre et 
intelligent. « il 

Cette ingéniosité prodiguée à er- 
traire de modestes paillettes d'au- 
tions épuisées, ne devrait-elle pa: 
Pemployer à prospeéter des girements 
intacte P IT est vrai que l'inédit im- 
plique aussitôt l'humain dont Vetude 
erige du talent plus que du métier. 


Marcel AUGAGNEUR. | 


itary Grant, Marie Kalff, Pierre Le. 
coq, Suzanne Guemard, Clary Monthal, 
Oldy, A: Day et les petits Andreguy | 
et Gambier. La mise en scène et les 
décors sont de Charles de Rochefort. | 
La générale a lieu le lundi 9 novem- 
bre et la première samedi 18. | 


La rentrée de Joséphine 


Joséphine Baker, qui est sous-Meut 
nant des FFA., et qui à suit nor 
soldäte du Tehad en Egypte, d'Epyot 
en “Afrique du Nord, et Qui est pari- 
sienne depuis quelques semaines, va| 
redevenir pour una soirée une pronde | 
vedette de music-hall. Elle va, en effet, 

21 au Paramount, chanter pour les 
œuvres du ministère de Pir; au cours 
d'un grand gala placé nous ia prasi | 
derce du général de Gaulle et auquel) 
JM Charlee: Tillon ‘assistera personnel. 


Sadr.) Vas veste per Brie tan vie Iregua: 
ttar 
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conn. comm. adus. 


orit, 
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J. Gemen: 


DE! 
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EE | Occasions diverses 


R [POSE eur TH ve 


S'aë come 115, 
qui trans, 
AU COUT, service comm. 


ASE à couch style 


PANNEURS RADIOS 


capables et actifs, 25 frh 
Radio-Ayenir,T5,fg St-Martin, 2-4 


levd belle sA m Renais. ch. 
$6, rue de la Tour (Me Pompe) 


fourrure Lie Car.84-40 a 
jazticuler ach. CHER à 


100 fe 
ia ligne 


A 


ou moderne récent 


€ 
i 


råe is Pompe 


glaces cuis.bibel. | [chat CHER Pick-up radio, 


disques aspirateurs, ts 


T chef 34 


sut Eare à 


du Torrage, 


a ts cap- 
ou gér hr ae 
Paris (109. 


AR: 


beaux 
fus de 


Heu, de Dur sièges eur 
51, Tue Vivienne. GUT. 44-26 


où échanger, Tardy. 1, r. Eter 


mobliers MIC, 


chasse à acheter |À va dom Bourbon, 


28. av. Matignon. 


ic, ach. manuau et veste 


partieul, 
TAPIS ORIENT. TeL Eur 49-07. 
CHETE peaux meules de stye 


Oftre, 
MICHEL, 10. 7. Riol. An ÈS 


rehe 1 mach écrire boe maue. 
CATEL, 18.r Cadet. Pro 55-22 


= 
VOLTREK, 173,7. Temple. Are. ri 
Cii 


v.15 i 


phono, 


3v. Pte 


enas urean DIDIER vitrine, 
UD pete 
PRE Nr ren 


j, vetem. 
obj. div. Va à dom, Moria, 
énimontant Mie 71-72 


CE mach. der, et à cale 


i Bom. 


jy 


Vidal, 172 


LET, 80. bé Picpus. Did.59-04 


E = 
Rear aae 
Chause.sk! phog.43-44, tente, 

Victor-Eugo. 


pr 


COUR ET JARDIN 


* Lundi 2 novembre, à 3) heures, 
au théâtre des Mathurin, gala au bé- 
métice du Eervice social du M.D.N., 
sous la présidence de M. Frenay, mi- 
nistre deù prisommiers. 

Les noces du rétameur, pièce irlan- 
Waise de Synge, 

La Provincisle, d'Ivan 

avee Maria Casarès, 
scèna de Marcel Éerrand. 

Prix des places de 75 à 200 francs. 
Loeation ouverte au théâtre et dans les 
agences, 

k Le théâtre des Mathurins reporte 
la répétition générale de Les noces du 
rétameur et de La Provinciale, au 
mardi 21 novembre. 

* Ce soir, à la Renaissance, reprise 
de la Dame de chez Maxim's, de Geor- | 
ges Feydeau, avec Marcel Simon, Mona 
Goya et mne Fuster-Gir, 

K Armand Bernard fait sa rentrée | 
a Parir dans sketeh de Pierre ‘Vas 
renne et Dumont : Une leçon de culot, 
nu music-hall de VEtoile, dans le nou-| 
veau programme qui débute vendredi! 
rt qui comprend, entre autres, la chan- 
teurs Anne-Marie Renl. | 

* Aux Variétés on répète Trois de | 
la Marine avee Alibert, Rally, Ri-| 
vers Cadet et Mireille Band. 

* Jeon Tissier et Genrgette Tiasier | 
font leur rentrée, smmedi prochain, au 
Corino-Montparnasse dans un #ketch 
de Maurice Donnay. 


Tourgue. 
mise en 


THEATRES 
~x: PALACE, 20 h. 15 ser! 


UN DON JUAN 


Demain jeudi; matinée à 15 h. 
DEMAIN 2 Gdes REPRESENTATIONS | 
A 15 h. et 20 h.30 de « ON DEMANDE UN 


APOLLO SSSR 
Mat. sam., dim.lundi: FRANNUR| 


RENAISSANCE. — Ce SOIR, à 
19 h. 45, 1™ repr, à bur.ouv. « LA 
DAME DE CHEZ MAXIM +», Re-| 


sier-Gir et 40 artistes, 


SARAH-BERNHARDT =ç] 
10 dernières 


LA VIE EST UN SONGE 


A PARTIR DU 24 NOVEMBRE 


: VOLPONE | 


ACHETER OU VENDRE} 


EN 


UNE 


ge. doit | tions factices et 
| de ne pas débaucher gratuite- 


Certaines carrières sont dif- 
On ne À 
brasser à lézète. Le problè- | travai 
| medu. jeune joueur profes- 

slonnel jeut être le même que 
celui d'un jeune employé qui, 
ayant un talent quelconque de | 

ioloniste. 


pl 


turément sa situation pour 
Tester toute sa vie un obscur 
ousurs se. | € violoneux: > battant la se- 


Il ne convient pas de faire 
prentissage dans | des professionnels à tout prix 
T convient de faire des pro- 
fessionnels, 


es avee maitrise.. 
3 Len nns n'oat pas de print 
sor mwi, Proet e est- plus lent 
qo'anparavant m. ia que 
ce, quel sens 
Et Charo 
veau. à pied Omi a 
horreur de voyager. 


René COTTEAUX, 


@ Gaston Talairach, ex-demt ern 
tre de l'Amiens A.C. et du 
F.C. Ronen, as salt sU ponr- 
ra rejover cette saison cher 
is a diables rouges » en | 
raison dn manque de moyens 
de transport, | D tian mode 

© L'excelient 
l'AS, Brest et de l'équipe de | 
Brataqne, 
aui avali entrainé l'Arlens 
A.C. 11 y n une dizaine d'an 

a GE mA en même 

imps ane sa femme an cours 

dan bombardement de Brest 
ao débat du mols de nep- 
temnre. 


l'ancien avant-centre 


tellement le tade Pontots, | 
eluh d'rne enos-préfecture de 
In Charente-Infémenre, 


professionnels intégraux, 

TI s'agit en l'occurrence, de 
jeunes Joueurs susceptibles de 
résister à 


talent nécessaire, 
es tenta- 


connais 


sa gratitu 
t 


peut les em- 


iaquerait préma- | 


des joueurs qui 


vin, 


| Roche, 
de permission à Lyon. 


MC, courut le 400 haies 
8/10, 


La 


fusillé par les Allemands, 


10 décembre prochain 
Ave cela on 
Rennes 
ttre, sartont chei 
Devant 


atr enibotā, | 


me 
a tosthali t... 
x aiea fat 


Comme 


ETES 


ny 
eslip des Girondins 
deann qol ert 


maines 
mateh. 


pour 


tement à 
entranenr de | 


Raymen4 Demer, 


Ti taut maintenir 
Une étroit avee 


la Lornnine et 


tenine Beo 
Fax deviendront pi 


[A réunir péri 


Dans le cas contraire, il re- 
u'il convient | tournera dans da vie avec des 

ces Qui Tu! pérmet- 
tront quand même d'exprimer | 
de au football | 
c'est aussi du bon | 


Jean ESKENAZI, ' 


— René Valmy a passé 24 heures 


— Le rom de Raymond Monnet, 
d'Omnalng, qui, sous (es couleurs du 


a élé donné à une me de 
Lezennes, près de Lille, Monnet a été 


— L'A,S. du Mans et le Bolsgulle 
laume AC. organiseront leurs cross le 


Il faut préparer 
| { France- Belgique 


OMME nous le Inissions 


l'équipe de France puisqu'il 
faut espérer qua cotte, fole 
les Jouurs de l'ancienne zone 
tibra seront retenus. 

aar équipe comme 


ans doute ia 
maleurs da France aeturiio- 
ment qmi dolt blen avoir quel- 
ques éléments à fournir, 
Nous avons à peine sit we- 
préparer 
1 faut quand même 
se préparer et nona auggérons 


ton Barreau, si les diffioul 
4e déplacement peuvent être 
snrmontées, de profiter de In 
sireonstanee pour réunir tous 
ten téiretionnables et leur te- 
nir une petite conférence mu 
point de vne moral comme 
sous le rapport technique. 


l'élite des 
fnothatieurs francais 
serait peut-être pas manvals 
ane fols qne les déplacements 
faciles. 
iquement 


La participation d'une 
| équipe anglaise est certaj. 
na; et l'on espère la pré. 
sence des formations écos. 
saise, galloise, irlandaise et 

française. 

ll ne peut être question 
du cross des ns, le. 
quel, d'ailleurs, devait avoir 
lieu à Paris en 1940, 


lors 


= 


En foulées... 


— Roger Capelle nous a 
rendu visite. Tout différend 
entre le RCF. et lul 
té 'aplani, nous at-il dit. 

— L'ecchamplon Junior 
de cross Duhamel, de Lié- 
renforce l'équipe de cross 

æ ciel et blanc », avec “aguelle s'en- 

talne l'espoir de deml-fond Deyigne 

qui, de Saint-Quentin, se replis à La 


— Uesgolr du decathlon Hirit, 
moniteur chez Michelin, Joue au rugby 
et pratiquer à 1'A.S,M., qui récupère, 
outre Rêrolle, de nombreux Stadista 
clermontois, 

— L'international Cerutti, Joie à 
Valentigney, aurait reussi à passer on 
Suisse 

— Duret, de Tarbes, est attuelie 
ment dans l'armée Delattre de Tasi. 
gny près de Belfort. 

— Etienne Gajan reprendra du sor 
Vies au Stade Français, car ||. beiit 
d'envie de créer une section dé s 
teurs, Offner et Thiolon pourra 
être ses premiers élèves 

— «Je ne suls pas un vieux, ma 
gré mes 31 ans », nous assure Roger 
Lachaud, leader actuel de l'équipe s 
cross du CAS.G, qul comprend m. 
core Chatillon, Cottin, Beron, le rew 
tant Lefèvre, Beck et quelques m 
polrs,.. peut-être Ladoumbque.… en n 
tendänt que reviennent d'éxil Bons- 
foy, Contat, Denonfeux, Rogeron, eic 

— Dimanche, rentrée : de quelqu 

À Argenteuil, A Voecasim 
Qu eros de VUSA, i Thiery, Sa 
lier, Poutleux, et 

— Jacques Legras qui se rbi 
Jors du récent Challenge du kllomètre, 
a pris en main la section d'athiétism 
du Stade Nantais U.C. . 


fs 


1 


des 


en 56 5. 


|AU SPRINT 


| @ L'Arrentine a batta 16° Chu 

par 3 à 2, en finale de i 

|" Coupe de tennis de VAme- 

| que du Bud, 

+ Par arrêté publié au « Joor 
mal officlel », M. Waline 
profenteur à ln Faculté de- 
droit de Paris, ent nommé 
président du Conseil supè 
“leur d'enquête de ladami 
nistration des Sports. 

© Da Rul, blessé à Paris lors du 
match amical enntre le Re 
Star, est maintenant guéri. 


| 


de Bor- 


e 


Le Grand Prix | 
de la Seine 
sera patronné 
par France-soir | 


FFA organisers diman. 
A 10 heures, Le Grand Prir 
de la Seine À la marche, sous le 
Patronage ge = France-solr m, wr 
l'Htnbeaire Charenton, Saint- | 
Maueice, Saint-Maur, Jolavil'e et | 
Charenton 
Distance 28 km, 

12 km 800 (juniory) 


M. Oas- 
9 


ua cons 


t 1 ne 


æ (seniors) et 


JE. ! 


PROGRAMMES 


THEATRES | Madeleine. Camarade P. (Alm soviétique 


1# h, 30, Ballets, 
Odéon, 20 B, Un fil à la patte 
Apollo, 20 h. 30, M. de Faìindor, 
Atelier, 20 h, Antigone 
| Bouff.-Au-Nord, 20 b., 


| Grand Mogol. 
Boutfes-Parisiens, 20 à. 


| com.des Ch.-Eix.19h 80,76 vivr. un g4 am 
Daunos, 20 h . 15, Monseigneur (J.Paqui) 


|Max-Linder, L'Arc en Ciel (4, 


Marivaux, Coup de tête 
PET 

| Michodidre, L'avent ear au edin de ia ri 

| Mouiin-Rouge, Maternité. Attr. 

| Normandie, Attraction 

Pal 


Raëlo-Cité-Montpar,, | 
Radio.Clté-Onéra, N 


[leur apportaient ls vraie gaité française, et | Bobino. 15h -20h,15 


| GAVEAU 


pavilions,  térraine, 
[LA MAISON, 1, rue du Louvre. | Chappe, 


Regina, La Baie au 
Rex. 21h 30. Défaite 
Hoyal-Haussmann. 


Gd.-Guignol, 15 h., Le Viol, Nounouche. 
| ébertot. 19.5 40 La Dame aux Cameras 
| Mathurine, Relâche, première répétition 

| Michel, 20 n., Le sexe fort 

| Mogador, 15 n. Ta Bouche (D. Clérice) 

| Moncey. 20 n. 30. Ciocheme 

| Œuvre, Prochainement Virage daagereux 
Palace, 20 h 15, Un Don Juan, 

| Palais-Rôral, 20 h 30, Moumou. 
Pie-St-Martin, 20 B. 15, La Viet. de Paris 
Potintère, 20 h. Grouet 

Renaissance, 19h45, La D. de ch, Maxime 
Sarab-Bernhardt, 20 h La vie est us songe 
St, des Ch-Et., 20 h, Hÿménée (Gogoi) 
Th. de Poche, 20 b, 30, Un voy. da la nuit | 
Th:St-Georges. 19h.30. Un hom.com. i 
Variétés, 15 h, Au Pays du SolelitA 

Vieux Colombier, 20). 15, Huis CY 


MUSIQUE 
16h.30, Ev,mus,p.J.M.Oren. 


CHANSONNIERS p 
30, Ouf! On respire! 


mière A « Gironette 
Conservatoire, 20 h. 
les artistes nécessiteux, 


DEMAIN. 


— Sale du 
Gals pour 
| Vivienne. Par la Porte d'Or 


Palais de Chaillot, 14 h, ; Re- 


— 


CINEMAS 


ar | 


THEATRE CADET-ROUSSEL | nme 


10, avenue d'lêna (18°) 


JEUDIB èt DIMANCHES; A 14h 30| s-Henres 27 h. Chani si 
] : ES gens d'êre 
Mary GREY — Mana VALNEIGE | Lané-Ronsse. 30 8,30 J. Marsac, Mauricet 


Les PetitsPêcheurs de perles | Œi de Paris, ™20).30, J-Rigaux:Jamblan. 


CIRQUES 
Les pius bennx spectacles pour enfants Cirgue d'Hiver. 15 t -20 h. Speot, de rqu | 


Méârano, 20h.30.Cap. Jim Rose et pes lions 
MUSIC-HALLS 


Luc. Delvie, J Granier 
les permissionnaires du 11 novembre ont ne- | Casino de 20 h. 15, En piein jazz. 
clamé « MOUMOU +, an PALAIS-ROYAL, | Cigale. 15 h.-20 h. 30. Oul! Oui! Yes! 


" | Européan, 15 h.. G. Roger, M. Dieudonné 
POTINIÈRE 


| Folies-Bergère, 20 b., Follie-Cocktail 


NOËLTNOEËEL | 
| Lans-Park.14h,30 à 22h. Attr, Danc Mus.-h 
Comède Goieen3 Actes 


202 
ADEMAI 
5 h+20 h, 30. Revue, Belette. | E 
SUR), AVIATEUR 
de PAUL NIVOIX 
Misgen scène de PASQUALI 


à 


L'ÉLYSÉES-CINÉM 


Danx-Anes, 20 h 


teur le plus Joué par len prison- | 
mers 


a té Jean de LETRAZ, Ses pièces 


CINEMAS 


| gen ln de PAUL El 


x avec 
FERNANDEL 


LE 


À Axricuitaurs, Lucrèce. 
, Artistic, La Bale du Destin. 
Aubert-Palses. étaient 12 remm 
Avenne, 21 h 30, Eve a commencé. 
Balzse. Par la Porte d'Or 
Biarritz. &ix Destins (v.o. s/t fr.) 
Bonaparte, M. et Mme Smit 

méo, Un Jour de guerre en, 0 R.S S 
Ceser, Tempere 
Cinéeran.-La Dame de Maiaces 
Cm. dés Ch-Elys., L'éxtravag M Deeds 
Cinémonde, Moontide (J: Gabin) 
Ciné-Opéra. M. et Mme Smita 
Ciné-Presse-Ch,-Elys.. M e! Mme Smith 
Clichy, La Grande Débacie 
| — Raspail, La Grande Débacie | 

République, La Grande Débacie 


LE CHEMIN 
D BDELHOANEUR: 


GINERHONE 


ZENDREDI 


17 
Novembre 
20 5. 30 


MIREILLE BALIN 
GRIC V. STROHEM 


ET, 


RECITAL DE VIOLON 
| Ternes, La Grande Débâcle 
olette | ciné saine, créons | 
| Club'des Ved., Terreur à 'Ouast(1.Gagney) 
Beeth. Franek, Milhaud ete. | Colinde. Un de nos avions n'est pas rentré | 
jourcelles, 14h.-21h, Le Jockey Rouj 
La célèbre cantatries | Elysdes-Ciné, Ademal aviateur. 
Ermitage, Le chemin de l'honneur. 
ADINE YOSIP ses re 
Novembre Gaité-Cliehs, La Baie du Destin | 
20 h 50 Da csesique an bei canto FR ee loi du Nord. “tel 
jk dc male ET Gaum. avent.ast au com 'aLrie | Toe ma 
Bélier, Par la Porte d'Or | LES PORT 
Pi Impérial, Le chemin de l'honneur, de bc À de 
MUSIC-HALLS ieie si Te s aria Liver 
La Royale. Moontide (Jean Gabin) 
CASINO DE PARIS, — « EN PLEIN La Sesia, Par la Porte d'Or. 
JAZZ », spect. à l'améric. Léo VALI et son Les Portiques: Quai des Brumes () Gabin 
orch. Maurice Baquet, Lily Fayol, Ann Kry- Le Triomphe, Moontide LJ Gabin). 
ser avec JANE SOURZA et R. SOUPLEX. |Lard-Byron, Ma sœur est capricieuse 


LISTE GRATUITE 
vilas 


zgėnt; sus acheteur pavilion. 
Paris ou banlieue, pz inditfér, 
45 bisrAċadas Pars 


120 fr. | Je pale compt.ttes voitures. D' 
ia Ligne (o barde, 114r, Cardinet. Was. 02: 


i; 


Cours, leç., écoles 


a NUE 


Pria | Libre de 


5 JO 


Touraine. 


DEFENSE DU PROPRIETAIRE. 


27. _rus 
OZOIR-LA- 
FERRIERE 
Sombre ume, 


PRIX 195 


pM sions. 
à bin: as 


M Damon CLP, 38o Hausm 
Fe Paris 5 108 pius bout. 

295 mq Px 125.006. ? terrains 
Ascières 675 mq px 255.000, 3 


|13 km Paris matériel PONCIE- 
RE Fee 18 Marronniers Jas 147. 


MAISONS et 
T.r Athènes, 


| AE nent Ge votes 2 
|A nara, 20.b4 Chapelle. Nor.02- 
Ace CIONT ei AUTOS 
Dumas. 13,e1t8 Pusy. Was ? 
chete de sulte Citroën, Resit 
Peus.27,av.M.-Piequet.84s.05-84 
HPR 5 
CHERCHONS 
iae carburant 
EXPRESS, Ely. 64-8 


t Achërg tes voitures. Va 
T0.av-Chätillon, Vas. 1 


SECTION DE 
RATTRAPAGE 


A l'Ecole des Secrèt, de Direction 


FERMETTE -27% grises mmeone ang., T bout 
A Chartres | Ù 5 iouat appt 4 pe., w.c., d.b 


antte. Pri 260.000 fr. MAARE], Gros TAPport 830.000: 


"i 3, av. Opéra.Opé 03-25, 
PETIT CHATEAU a sasa a pae mma 


BETE mm. À usage 


sôel ou mals.-de reboe. 27 D. : A 
FERMES ttek p- |av 1 ha- !: eont., pe pare Pon- | pranin > Asra Une section de r 
Déesse du Pro-|ciere 16. Marrongiers Jas.T8-47 | capages. Date inscriptions 

SE ls A a À 
a Tag ir. | dipi 
850.060. È programines 180 à  l'ES D. 
area, Appart, vies, ach. ia ngne |Porames, 19 DARE isi 
Marne on proge {C5Appat4 o Ecrire Solange 

Jossinet. 84, av, E.-Zola, Paris 


E Di | cours DE MASSAGE FACIAL 
| JE SUIS MANDATE 


Marae, bay, pros aint Ê ue 
BEL 5 RS | Enseigne rechaique et scientitia: 
Are 1388 
m, | pour acheter des appartements de 


biet| Í à 8 places avee confort (très 
sérieux). MORNIER Anjou 23-15, 
0 ERA 


1a Neë 


| Pour ies 
d'Athènes.» TRL 14-98. Pae Y 
volri 


Garaze Cabanè 
jarage 65 fr. tourisme, cami 
Garage Reims.50,bd Reims 1e 
Elle ROSENGART depuis 199 
Duriez,66,av.E.-Zola. Vau 53:90 


Dipl. d'Ecole en 3 mois S'adr. 
où tal, 10-13 hsf lundi Eur-37-00 
Mme Compis.ilr.de Turin. Paris. 
STENO SETER 7 mo 
NO DurLosz. 38 
lais, comptab., 
es TES 
120. 
Autos motos vélos 


La be 


Vas BE LAS 
“tons gaso piat. rid. Gut. 7448 


1 
| 


